
R E P U B L I Q U E  F R A N Ç A I S E  
GROUPES INTERPARLEMENTAIRES D ’AMITIE ET GROUPES D’INFORMATION INTERNATIONALE  

 
 
 
 
 
 

 
Sénat – 15, rue de Vaugirard - 75291 Paris Cedex 06 - www.senat.fr 

 

N
°

 
C

R
 
2

0
1

2
-

1
6

 
 

 

  ALBANIE  : UN SIECLE D’INDEPENDANCE 
 
 

Participation aux cérémonies commémorant  
le centenaire de l’indépendance de l’Albanie 

 

28 novembre 2012 
 
 

Le Sénat, à travers le président du groupe 
interparlementaire d’amitié France-
Albanie , a été largement associé aux 
différentes cérémonies organisées pour 
célébrer le centenaire de l’indépendance de 
l’Albanie, sur place et en France. 

 

 

I – La participation de M. Michel 
BERSON à la commémoration du 
centenaire de l’indépendance 

 

• M. Michel BERSON (app. SOC – 
Essonne) , président du groupe d’amitié 
France-Albanie du Sénat, s’est rendu en 
Albanie, du 27 au 30 novembre 2012, pour 
participer aux cérémonies commémorant 
le centenaire de l’indépendance  du pays, 
au cours desquelles il représentait le 
Président du Sénat . 

Ces cérémonies ont eu lieu à la fois à Vlora , 
ville du sud du pays, où l’indépendance a été 
proclamée par Ismaïl Qemali, le 
28 novembre 1912, et à Tirana , la capitale. 

 

Programme de la commémoration 

 

Mardi 27 novembre 2012 

Vlora  – 18 heures : Concert avec la participation de 

troupes artistiques locales 

20 heures : Dîner à l’invitation de la Présidente du 

Parlement 

 

Mercredi 28 novembre 2012 

Vlora  – 10 heures : Levée du drapeau – Hommages au 

monument de l’indépendance – Dépôt de gerbes sur la 

tombe d’Ismaïl Qemali 

Tirana  – 13 heures : Dépôt de gerbes au monument 

Mère Albanie 

14 heures 30 : Déjeuner à l’invitation du Premier 

ministre 

16 heures : Exposition « Skanderbeg » au musée 

national 

17 heures : Parade militaire, avec participation du 

drapeau français 

19 heures 30 : Concert au Palais des Congrès 

21 heures : Réception à l’invitation du Président de la 

République 

 

 
Monument Mère Albanie à Tirana 
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La célébration de l’indépendance a 
commencé dès le début du mois de 
novembre. Elle a en particulier donné lieu au 
rapatriement de la dépouille du roi Zog, 
décédé en exil en France en 1961. 

Les cérémonies, auxquelles ont été 
associés très étroitement les Albanais du 
Kosovo , ont connu un véritable succès et se 
sont déroulées dans un climat de ferveur 
populaire . 

Le succès a été diplomatique : des chefs 
d’Etat et de gouvernement, des présidents 
d’assemblées parlementaires, des ministres 
de nombreux pays étaient présents aux 
cérémonies. 

Le succès a aussi été populaire, avec des 
concerts, des feux d’artifice, des gâteaux 
géants, etc. 

 

 
Costumes folkloriques à Vlora 

 

L’Albanie, il est vrai, a été confrontée à des 
épreuves très difficiles  au cours de ses 
cent ans d’indépendance : frontières 
longtemps contestées par des voisins 
belliqueux, nombreuses populations 
albanaises laissées en dehors du territoire, 
annexion italienne en 1939, dictature 
communiste particulièrement dure pendant 
plus de 45 ans, effondrement des 
« pyramides » financières en 1997 qui a 
précipité le pays au bord de la guerre civile. 

Aussi les Albanais ont-ils souhaité célébrer 
le retour à la stabilité  d’un pays qui a connu 
des évolutions rapides et positives  depuis 
l’instauration de la démocratie, en 1991/92. 

• Le lendemain des cérémonies, 
M. Michel BERSON a été reçu en entretien 
par Mme Jozefina TOPALLI, Présidente du 
Parlement albanais . 

 
Mme Jozefina TOPALLI et M. Michel BERSON à Tirana 

Cet entretien a permis d’aborder les progrès 
institutionnels, économiques et sociaux 
réalisés par l’Albanie en seulement 20 ans, 
la contribution du pays à la stabilité des 
Balkans, la coexistence pacifique des 
religions, la lutte contre la corruption, et 
surtout les efforts poursuivis en vue d’obtenir 
le statut de pays candidat à l’adhésion à 
l’Union européenne. 

• Le groupe d’amitié a pris l’initiative 
de contribuer à la célébration, en France, 
du centenaire de l’indépendance de 
l’Albanie . 

Son président, M. Michel BERSON, a 
participé à l’entretien qu’a accordé, à Paris, 
Mme Bariza KHIARI, Vice-Présidente du 
Sénat, à Mme Jozefina TOPALLI, Présidente 
du Parlement albanais, en présence des 
ambassadeurs d’Albanie en France et de 
France en Albanie, le 3 décembre 2012. 
 

 
Mme Jozefina TOPALLI, l’ambassadeur d’Albanie en 

France, Mme Bariza KHIARI, Vice-Présidente du Sénat, et 
M. Michel BERSON 

Cet entretien a essentiellement été consacré 
aux échéances européennes de l’Albanie. 

• Le même jour, M. Michel BERSON et 
Mme Viviane LE DISSEZ (SRC – Côtes 
d’Armor), Présidente du groupe d’amitié 
France-Albanie de l’Assemblée nationale, 
ont invité Mme Jozefina TOPALLI à dîner, en 
présence des deux ambassadeurs. 
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• Les présidents des deux groupes 
d’amitié ont également organisé un dîner, au 
Sénat, le 5 décembre 2012, en présence 
notamment de personnalités albanaises 
vivant en France . 

 
 

II. La situation politique en 
Albanie 100 ans après son 
indépendance  

 

L’Albanie a pris le chemin de la démocratie  
en 1991/92, qui l’a emmenée vers les 
institutions euro-atlantiques . Ainsi, elle a 
adhéré au Conseil de l’Europe en 1995, s’est 
vu reconnaître une perspective européenne 
en 2003, a signé un accord de stabilisation 
et d’association (ASA) avec l’Union 
européenne en juin 2006 et a déposé sa 
candidature le 28 avril 2009. Elle a 
également intégré l’OTAN cette même 
année. 

L’établissement de la démocratie en Albanie 
n’empêche pas que la vie politique  
albanaise, bipolarisée  entre le Parti 
démocratique du Premier ministre, M. Sali 
BERISHA, et le Parti socialiste de M. Edi 
RAMA, dans l’opposition, y soit très  tendue . 
Le Parti socialiste, qui contestait les résultats 
des élections législatives de 2009, a ainsi 
boycotté les travaux du Parlement jusqu'en 
novembre 2011. 

Le centenaire de l’indépendance du pays a 
été célébré dans un contexte politique 
marqué par les décisions attendues des 
institutions communautaires sur l’obtention 
du statut de pays candidat , déjà repoussée 
à deux reprises faute de progrès suffisants 
dans la conduite des réformes demandées 
par Bruxelles. 

En octobre 2012, la Commission européenne 
a recommandé d’accorder le statut sous la 
condition que des réformes 
supplémentaires soient adoptées avant le 
Conseil européen de décembre. Il paraît 
néanmoins probable que le sens de la 
décision de ce dernier soit lié au 
déroulement des élections législatives de 
juin 2013 . 

Les deux grands partis politiques albanais 
sont certes pro-européens, mais ils font de 
l’obtention du statut un enjeu politique . 

 

Il n’en demeure pas moins que les Albanais 
souffrent d’un sentiment de « deux poids, 
deux mesures »  : ils insistent sur les efforts 
importants accomplis en vue de leur 
intégration européenne et déplorent un 
traitement différencié de la part de Bruxelles, 
qu’ils estiment leur être défavorable, en 
fonction des pays des Balkans, dont 
certains, disent-ils, ont obtenu le statut de 
pays candidat sans avoir fourni d’efforts 
supérieurs aux leurs. 

De ce point de vue, il convient de prendre 
garde à ce qu’un troisième refus n’ait pas un 
effet démobilisateur  qui pourrait se traduire 
par le développement d’un nationalisme 
politique  aujourd’hui très limité  en Albanie . 

 

 

III. Des relations franco-
albanaises contrastées 

 

Les relations franco-albanaises  comportent 
une dimension paradoxale  : excellentes sur 
le plan politique , elles restent 
confidentielles sur le plan économique . 

 
• La France bénéficie d’une image très 

positive  en Albanie. Les relations entre les 
deux pays sont anciennes, et la France a 
toujours été présente aux côtés de l’Albanie : 
stationnement de troupes françaises au cours 
de la Première Guerre mondiale, influence du 
lycée français de Korçë jusqu’au début de la 
Seconde Guerre mondiale, maintien de 
relations diplomatiques et échanges 
d’étudiants sous le régime communiste, etc. 

 
Depuis le retour de l’Albanie à la démocratie, 
notre pays l’a constamment soutenue, par 
exemple lors de son adhésion à l’OTAN ou 
pour la libéralisation des visas en 2010. Il a 
également œuvré en faveur des Kosovars et 
de l’indépendance du Kosovo en 2008. 
 

• L’Albanie n’est pas seulement un pays  
francophile , elle est aussi un pays 
francophone , qui a adhéré à l’Organisation 
Internationale de la Francophonie en 2006, en 
dépit de l’influence grandissante de l’anglais. À 
ce titre, les relations culturelles entre nos deux 
pays sont importantes et s’appuient sur des 
sections bilingues dans des lycées albanais, 
quatre Alliances françaises dynamiques, la 
diffusion de TV5 Monde et de RFI, etc. 
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• La politique française de coopération  
en faveur de l’Albanie est active et orientée 
vers les réformes intérieures entreprises 
par ce pays pour adopter les standards 
européens  : 
 
- gouvernance démocratique et influence 
juridique :  le Parlement albanais est jumelé 
avec le Parlement français  dans le cadre 
d’un programme européen IPA. Par ailleurs, 
les autorités albanaises travaillent avec le 
ministère français de la justice et l’École 
nationale de la magistrature et envisagent la 
création d’une ENA albanaise ; 
 
- lutte contre la corruption et la criminalité 
organisée ; 
 
- coopération en matière militaire, agricole, 
d’eau, d’énergie et d’environnement, 
d’archéologie, de médecine, etc. 
 
Notre ambassade à Tirana est particulièrement 
active pour promouvoir la coopération franco-
albanaise. 
 

• Pour autant, les relations 
économiques entre nos deux pays 
demeurent trop faibles , alors même que 
l’Albanie a limité l’ampleur des conséquences 
de la crise économique, en conservant un taux 
de croissance positif, quoiqu’en fléchissement 
du fait de la situation en Grèce et en Italie, ses 
principaux partenaires économiques. L’Albanie 
dispose également d’importantes ressources 
naturelles encore peu exploitées (chrome, 
nickel, cuivre, hydro-électricité) et a de forts 
besoins en infrastructures et équipements. 
 
Les entreprises françaises n’ont pas su tirer 
parti des opportunités du dynamisme et de 
l’ouverture de l’économie albanaise. Le stock 
des investissements français en Albanie 
s’élève à environ 50 millions d’euros et nos 
échanges commerciaux s’établissent à 
100 millions d’euros par an. Notre part de 
marché dans ce pays ne dépasse guère 2 %.  

Or, d’autres pays sont beaucoup plus présents 
en Albanie, l’Italie et la Grèce bien sûr, mais 
aussi l’Allemagne, l’Autriche ou la Turquie. 
 
Néanmoins, certaines entreprises françaises 
importantes  sont présentes en Albanie , par 
exemple les banques Société Générale et 
Crédit Agricole, la SAGEM, qui a produit les 
cartes d’identité et les passeports 
biométriques, la Compagnie Nationale du 
Rhône, qui intervient dans l’hydro-électricité, 
ou encore Eurocopter, qui a remporté un 
contrat de fourniture de cinq hélicoptères 
COUGAR pour l’armée albanaise. Les 
entreprises françaises travaillant en Albanie 
sont réunies depuis 2011 dans le Club 
France , qui compte une trentaine de 
membres. 
 
La France et l’Albanie souhaitent consolider 
leurs relations économiques , grâce à la fois 
à des projets de concessions et 
d’investissements et au développement de 
partenariats entre PME. 
 

• UBIFRANCE , à l’occasion du 
centenaire de l’indépendance de l’Albanie, a 
organisé à Paris, le 3 décembre 2012, un 
atelier d’information , en présence de 
M. Edmond HAXHINASTO, Vice-Premier 
ministre et ministre de l’économie, du 
commerce et de l’énergie. 
 
Cet atelier d’information, auquel a participé 
M. Michel BERSON, a rassemblé plus de 
110 participants représentant les entreprises et 
les institutions impliquées dans le 
développement des affaires entre les deux 
pays. 
 
Cet atelier a permis de mieux faire connaître 
les potentiels que représente le marché 
albanais, de donner des informations sur 
l’environnement des affaires, le consommateur 
et ses moyens ainsi que les possibilités de 
financement des projets. 
 

 

 
 

M. Michel BERSON 
Président 

du groupe d’amitié France-Albanie 
Sénateur (app. SOC) de l’Essonne 

 

http://www.senat.fr/groupe-interparlementaire-
amitie/ami_571.html 

 

 


